
Temps ordinaire- 10e Semaine: Lundi

Texte de l'Évangile ( Mt  5,1-12): Quand Jésus vit la foule, il gravit 

la montagne. Il s'assit, et ses disciples s'approchèrent. Alors, 

ouvrant la bouche, il se mit à les instruire. Il disait: «Heureux les 

pauvres de coeur: le Royaume des cieux est à eux! Heureux les 

doux: ils obtiendront la terre promise! Heureux ceux qui pleurent: 

ils seront consolés! Heureux ceux qui ont faim et soif de la justice: 

ils seront rassasiés! Heureux les miséricordieux: ils obtiendront 

miséricorde! Heureux les coeurs purs: ils verront Dieu! Heureux les 

artisans de paix: ils seront appelés fils de Dieu! Heureux ceux qui 

sont persécutés pour la justice: le Royaume des cieux est à eux! 

Heureux serez-vous si l'on vous insulte, si l'on vous persécute et si 

l'on dit faussement toute sorte de mal contre vous, à cause de moi. 

Réjouissez-vous, soyez dans l'allégresse, car votre récompense sera 

grande dans les cieux! C'est ainsi qu'on a persécuté les prophètes 

qui vous ont précédés».

«Heureux les pauvres de coeur»
Abbé Àngel CALDAS i Bosch 

(Salt, Girona, Espagne)

Aujourd'hui avec la proclamation des Béatitudes, Jésus nous fait remarquer que 

souvent nous sommes ingrats et nous agissons comme des enfants, car le fait de 

jouer nous fait perdre la mémoire. Jésus avait peur que la grande quantité de 

“bonnes nouvelles” qu'il nous avait communiquées, c'est-à-dire toutes ses paroles, 

ses gestes et ses silences, se noient dans nos péchés et nos préoccupations. Vous 

rappelez-vous de la parole du semeur, l'image du grain de blé étouffé par les 

épines? C'est pour cela que Saint Matthieu qualifie les Béatitudes comme des 

principes fondamentaux, pour que nous n'oubliions jamais. Elles sont un résumé de 

la Nouvelle Loi présentée par Jésus, comme des points basiques qui nous aident à 

vivre comme des chrétiens.



Les Béatitudes sont destinées à tout le monde. L'enseignement de Jésus ne se limite 

pas aux disciples qui l'entourent, il n'exclut personne, c'est un message universel. 

Or, il précise l'attitude ainsi que la conduite morale que nous devons avoir. Même si 

le salut définitif ne se donne pas dans ce monde, mais dans l'autre, tant que nous 

vivons sur cette terre nous devons changer notre mentalité et transformer notre 

manière de valoriser les choses. Nous devons nous habituer à voir la face du Christ 

qui pleure chez ceux qui pleurent, chez ceux qui veulent vivre détachés des paroles 

et des faits, chez ceux qui ont les cœurs doux, chez ceux qui favorisent le désir de 

sainteté, chez ceux qui ont pris la “détermination déterminée”, comme disait Sainte 

Thérèse de Jésus, d'être semeurs de paix et joie.

Les Béatitudes sont le parfum du Seigneur qui se dégage dans l'histoire de 

l'humanité. Aussi bien dans la tienne que dans la mienne. Les deux derniers versets 

incorporent la présence de la Croix, puisqu'ils invitent à la joie quand les choses, 

humainement parlant, tournent mal à cause de Jésus et de l'Evangile. Et c'est parce 

que lorsque la cohérence de la vie chrétienne devient ferme, vienne alors plus 

facilement la persécution de mille et une façons, par des difficultés et des 

contrariétés inattendues. Le texte de Saint Matthieu est catégorique: alors 

«Réjouissez-vous, soyez dans l'allégresse, car votre récompense sera grande dans les 

cieux» (Mt 5,12).

Pensées pour l'évangile d'aujourd'hui

« Dieu n’est visible que pour ceux qui peuvent le voir, c’est-à-dire qui ont les yeux de l’esprit 
ouverts. Nous avons tous des yeux ; mais il en est dont la vue est obscurcie par un nuage, et qui 
ne peuvent voir la lumière du soleil » (Saint Théophile d’Antioche)

« Chaque affirmation des Béatitudes procède de ce regard porté sur les disciples ; elles décrivent 
la situation concrète qui est celle des disciples de Jésus : ils sont pauvres, affamés, ils pleurent, 
ils sont haïs et persécutés …Mais cette situation empirique de menace se change en promesse 
lorsque le regard porté sur elle est illuminé par le Père » (Benoît XVI)



« Les béatitudes dépeignent le visage de Jésus-Christ et en décrivent la charité ; elles expriment 
la vocation des fidèles associés à la gloire de sa Passion et de sa Résurrection ; elles éclairent les 
actions et les attitudes caractéristiques de la vie chrétienne ; elles sont les promesses paradoxales 
qui soutiennent l’espérance dans les tribulations ; elles annoncent les bénédictions et les 
récompenses déjà obscurément acquises aux disciples (…) » (Catéchisme de l’Eglise Catholique, 
nº 1.717)


